
Chezlesjeunes,l’inquiétudeaaugmentédepuisunan
SONDAGE Malgré les mesures
du gouvernement,plus destrois
quartsdes18-25ansont vu
leur étatpsychologique,
affectif ou physique fragilisé
par lacrise sanitaire

Comment seportentles18-25ans,
unanaprèsledébut delacrise sani-
taire ?Pas vraiment mieux, selon
la dernière étude Ipsos pour la
Fédération desassociationsgéné-

rales étudiantes(Fage), premier
syndicatétudiant, dévoiléepar
le JDD. Malgré les dispositifs mis
en place par le gouvernement
–comme les chèquespsy ou les
repasà1euro–, l’enquêtemenéefin
marsnemontre pasderéelle amé-

lioration par rapportà celle effec-

tuée enjuin 2020,après le premier
confinement. « Certainesmesures
vont dansle bonsens,reconnaît le

président, PaulMayaux. Mais elles
ont été tardives,mal appliquéeset
nesontpasenadéquation avec les

besoinsréels.»
Les chèques psy, par exemple,

sont bienvenus – environ
3000consultations gratuites par
semaine–, mais cela nesuffit pasà
doper lasanté mentale desjeunes.
Plusdes troisquarts (76%) deceux
ayant répondu à l’étude déclarent
avoir été affectésauniveau psy-
chologique, affectif ou physique
(+3 pointspar rapport àjuin 2020).
Et plus d’un quart (27 %) ont eu

despenséessuicidaires depuis le
début de la crise (+ 4 points). Ce
tauxatteintmême 31 % parmi les
étudiants,40 %parmi ceuxqui sont
également salariés, et 42% parmi
les jeunes à la recherchede leur
premieremploi.

« Au niveaudesétudes,la situation
s’estdégradée», prévientégalement
Adeline Merceron, responsablede
l’activité santéchezIpsos.Le minis-

tère de l’ Enseignement supérieur,
commelesprésidentsd’université,
n’avaitpasconstatéd’abandonmas-

sif auxderniers examens? Six étu-

diants sur dix évoquent pourtant
undécrochagetrèsouassezimpor-
tant lié à l’épidémie (+ 22points).
Et deux sur trois (67 %) craignent
quelacrise dévaloriseleur diplôme
(+22points).

72%ont rencontrédes
difficultés financières
Plus de 60 % des étudiants ont
beauretourner à la fac un jour
par semaine,cela nechange visi-

la La

mais restetrèslimitée,décryptePaul
Mayaux. De nombreux jeunes ont
aussi dû revenir chezleurs parents
pour des raisonsfinancières. » Les
cours à distance continuent donc.
Et aveceux, lessoucis dematériel,
deconnexion Internetou debureau
(un répondant sur cinq dit nepas
avoir pu suivre correctement son

cursus).Résultat: poursix étudiants
sur dix, la crise sanitairea euun
impact surleprojet d’orientation.

Autre sujetde préoccupation:

la précarité. Là aussi, le gouver-
nement a multiplié les mesures:

repasà 1 euro (7,6 millions distri-
bués depuis janvier), doublement
de la garantie jeune, plan 1 jeune,
1 solution pour les aider à trouver
un emploi ou un stage…Malgré
tout,72%ont rencontré desdiffi-

cultés financières depuis ledébut
de lacrise. La situation des jeunes
à la recherched’un emploi s’est
même aggravée : 69 % ont eu du
mal àpayer leur loyer(+15 points) ;

55 %àrégler certainsactes médi-

caux oumédicaments(+14points) !

La Fage défendl’idée d’une
garantiejeune universelle
« Il est temps d’impulser une
vraie dynamique et d’engager des
réformes structurelles», martèle
le présidentde la Fage,qui prône
par exemple un « remboursement

des consultations chezle psycho-
logue pour toute la population »,
les chèquespsy étantréservés
aux étudiants. Contre la précarité,
le syndicat réclameuneréforme
des bourses sur critèressociaux,
applicable dèsla rentrée 2021: « Il
faut élargir l’assiette,lesrevaloriser
et calculer leur montantselon les
bassins de vie. » Il défend égale-

ment unegarantiejeune univer-

selle pour tous les16-30 ans (et
pas seulement pourceux n’étant
ni employés, ni étudiants,ni en
formation) : «À la différence d’un
RSA jeunes,celapermettrait de les
accompagner tout au long de leurs
démarches.» Selon le sondage
Ipsos,81 %des18-25anssouhaitent
un accompagnement à l’insertion
professionnelle et sociale.g
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7%

Avec la criseet leconfinement,

craignez-vousune dévalorisation

devotrediplôme ?

LesconséquencesduCovid surlesétudiants
(XX) Évolution par rapportà juin 2020

76%
(+ 3)

desjeunes sesontsentis
fragilisés (psychologiquement,
affectivement ou physiquement)

36% ont renoncéà dessoins
(+1)

27% onteudespenséessuicidaires
(+ 4)

Depuisle débutdelacrise, votreprojet d’orientation
etprofessionnelpour l’an prochaina-t-ilétéimpacté ?

Non,le projet estrestéle même

39% (- 9)

Oui, il aétémodifié et ses intentions revues àla baisse

23% (+ 8)

Il esttoujours lemême,mais ila prisdu retard

18% (- 5)

Oui, il aétémodifié et réorienté

14% (+ 5)

Oui, il apris fin

6% (+ 1)

SondageIpsospourlaFage,effectuéenlignedu22au25mars2021

auprèsd’un échantillonreprésentatifde1000personnesâgées

de18à 25ans.

L’épidémie a-t-elleprovoqué

undécrochageimportantounon

dansvosétudes?

Assez

important

Trèsimportant

40%
20%

(+10)
(+ 12)

Pasde

décrochage

6%

Pasimportant dutout

Oui,

complètement 26%

(+12)

Non,
8%pasdu

tout

25%
Non,

plutôt pas

27%
Peuimportant

41%

Oui,

plutôt
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